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Données SUP la pêche  des  crevettes  profondes Parapenaeus 
kmgirostris 1846) en  Tunisie 

B. Chaouachi et 
Laboratoire de Biologie et de  Parasitologie  Marines,  Faculté  des  Sciences  de  Tunis, 

1060 Tunis, Tunisie 

- Espèce  frequente  et  de  grande  importance  commerciale  en  Tunisie, farapenaeus longirostris a 
suscité  l'intérêt  de  nombreux  professionnels. En effet, la pgche  de  cette  espèce n'a cessé  de  s'intensifier,  ces 
dernières  années.  Dans  cette  note  nous  avons  collecté  les  données  de la production,  suivi  ¡'évolution de l'effort 
de  pêche et calculé  les  rendements.  Notre  objectif  principal  est de formuler  une  première idée sur  l'activité de la 
pêche  de  cette  espèce  dans  le  Nord  de la Tunisie  mais de  constituer  une  base  de  données  pour 
d'éventuelles  études  d'évaluation  du  stock. 

: Parapenaeus  longirostris, Tunisie,  capture,  rendement,  effort  de  pêche. 

SUMMARY - "Data on Parapenaeus  longirostris (Lucas, 1846) fishing in Tunisia". In Tunisian inshore  areas, 
Parapenaeus  longirostris is a frequent  species  which  has a very great commercial value. Thus, it has aroused  the 
interest of  many professionals. In fact, the  fishing activity concerning  this  species is continually rising. In this 
study  we  have collected the production, followed  the  fishing effort evolution and calculated the yields. Our 
purpose to  have a first idea of the fishing activity of this  species in Northern Tunisia but  especially  to build up a 
data base for a possible stock study. 

words: Parapenaeus  longirostris, Tunisia,  catch, yield, fishing effort. 

Introduction 

La production mondiale en  crevettes  (shrimps)  représente 57% de la production en crustacés 
marins  et 3% de la production halieutique totale (statistiques  de  l'année 1993 de la FAO). La 
production des  crevettes  a  fortement  progressé  grâce au développement  de  l'aquaculture.  En  effet, 
celle-ci intervient  avec 25% dans la production totale des  crevettes.  Cette part représente 89% de la 
production aquacole en crustacés  et  4% de la production aquacole  totale. 

En Tunisie, en raison de  l'absence de toute  forme  d'élevage de crustacés, la production totale des 
crevettes  correspond  aux  apports de la pêche.  Dans  les  eaux  tunisiennes  deux  espèces de crevettes, 
de  grande  valeur  commerciale,  sont  pêchées : la crevette  côtière  Penaeus  kerathurus et la crevette 
profonde  Parapenaeus  longirostris.  Nous  sommes  intéressés à l'analyse  des  captures de la crevette 
profonde,  Parapenaeus  longirosfris  dont la pêche n'a cessé  de  s'intensifier, ces dernières  années. 

Parapenaeus  longirostris  appartient, parmi les crustacés, à l'ordre  des  Décapodes  Natantia  et à la 
famille  des  Pénéidés.  Cette  crevette  est  désignée  par  deep-water pink shrimp en Angleterre,  Gamba 
de altura en Espagne  et  crevette  rose du large en France  (Holthuis,  1987). En Tunisie,  elle  est 
communément  appelée  Chevrette. 

L'aire de distribution de longirostris est étendue.  Cette  espèce se rencontre  dans 
tout le bassin méditerranéen.  Elle  est  également  répandue  dans  l'Atlantique  oriental, de l'Angola au 
Portugal  et  dans  l'Atlantique  occidental,  des  Guyanes au Massachusetts  (Holthuis,  1987). 

En Tunisie,  elle  est  assez  commune sur le littoral Nord et rare partout  ailleurs. 

Espèce  démersale et  profonde,  Parapenaeus  longirostris  vit  sur  les  fonds  vaseux ou 
vaso-sableux. Sa répartition bathymétrique  est  large,  de 20 à 700 m et généralement de 100 à 400  m 
de  profondeur  (Heldt, 1954 ; Holthuis, 1987 ; Ardizzone  et al., 1990). 
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Comme  d'autres  espèces de crevettes  Pénéides, farapenaeus longirostris pond toute  l'année 
avec  une ou deux  saisons d'intensité maximale  (García, 1985). Dans  l'Atlantique  Est, un seul pic 
d'activité  maximale a été  observé au large du Congo  (Crosnier et al., 1970) et  deux  maximums  de 
ponte  ont  été  signalés  sur les côtes marocaines  mais  aussi  portugaises  (Wibeiro-Cascalho  et 
Arrobas, 1987 ; Sobrino et García, 1994). En Méditerranée,  deux pics de ponle ont  été  constatés 
dans le canal de Sicile (Levi et al., 1995) alors qu'une seule période  d'activité  maximale  a  été 
mentionnée  dans  les  eaux tunisiennes (Heldt, 1938) et  dans la mer  Tyrrhénienne  (Froglia, 1982 ; 
Ardizzone et al., 1990). 

Les  travaux  de  recherche,  effectués  sur les crevettes profondes,  sont peu abondantes.  Leur 
nombre est  nettement  inférieur à celui des études  ayant  intéressé les crevettes  côtières. Les 
recherches  effectuées  sur la biologie et la dynamique de Parapenaem longirostris ont concerné 
principalement le littoral est-Atlantique (Crosnier et al., 1970 ; Burukovsky, 1981 ; Ribeiro-Cascalho  et 
Arrobas, 1987 ; Pestana, 1991 ; Sobrino  et  García, 1994) et rarement la Méditerranée  occidentale 
(Yahiaoui et al., l986 ; Noura, 19954, mais aussi la Méditerranée  centrale  (Heldt, 1954 ; Froglia, 1982 
; Ardizzone et al., 1990 ; Levi et al., 1995) et la Méditerranée  orientale  (Grofit, 1979 ; Moshe  et  Grofit, 
1984 ; Tom et al., 1988). 

En Tunisie, les principaux travaux  effectués  sur farapenaeus longirostris sont  ceux  de Heldt 
(1930 ; 1938 et 1954) et  de Heldt et Heldt (1954). Ils ont  concerné la morphologie  et la reproduction. 
Dans le but d'élargir les investigations et de réactualiser les données  sur cette espèce,  nous  avons 
entrepris  des  recherches  sur la biologie et la dynamique  des populations de farapenaeus 
longirostris.  C'est  dans ce cadre  que  nous  avons  tenté,  dans un premier  temps,  d'analyser les 
données  concernant la production et l'effort de  pêche  de la flottille. 

Matériel et méthodes 

Les statistiques  de  pêche collectées durant cinq ans (de 1990 à 1994) ont  été  fournies  par la 
Direction Générale  de la pêche et de  l'Aquaculture  (DGPA)  et  par les Délégations  Régionales de la 
Pêche  de la région Nord de la Tunisie (DRP de  Tabarka,  DRP  de  Bizerte,  DRP de La Goulette  et 
DRP  de  Kélibia).  Ce littoral Nord (Fig. 1) correspond, en fait, à la zone  de pêche de la chevrette. 

Fig. 1. La région Nord de la Tunisie, principal lieu de  capture  de la chevrette. 

Les informations sur les lieux des  captures, les caractéristiques  des traits ainsi que d'autres 
données  relatives à la pêche de cette crevette  ont  été collectées auprès  de  certains patrons 
pêcheurs.  Ces  données  ont constitué des informations supplémentaires  qui  complètent les 
statistiques  de  pêche. 
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En plus des récoltes des  données  de  phche, un échantillonnage  régulier,  généralement  mensuel, 
a  été  effectué au niveau  des  captures  commerciales,  réalisées à des  profondeurs  supérieures à 
200 m. Ces  échantillonnages  ont  concerné 5 chalutiers  parmi les 80 bateaux  pêchant les crevettes 
profondes.  Les  autres chalutiers ont  été  échantillonnés  occasionnellement, en raison de leur  activité 
saisonnière  pour la p6che de  cette  crevette.  De  plus,  des  campagnes de prospection  ont  été 
organisées à l'aide du  chalutier  de  I'école  de  pêche  de Tabarka qui opère à des  profondeurs 
relativement  faibles,  inférieures à 200 Ces  relevés,  ajoutés à d'autres  prélèvements et 
observations,  ont  ét4  effectués du mois  de  novembre 1995 au  mois  de  septembre 1996. 

Résultats et discussion 

La flottille de pêche 

En Tunisie, l'effort de pêche est  concentré au sud-est du pays,  dans le golfe de  Gabès.  Dans  cette 
zone  facilement  accessible  et  chalutable, on rencontre  plus  de  300  bateaux. Ces chalutiers 
benthiques travaillent à des  profondeurs  relativement  faibles.  Or, la côte sud-est est  particulièrement 
riche en crevettes  catières  (essentiellement la "crevette  royale",  Penaeus  kerathurus). 

Dans la région  nord-est, la p6che benthique  est  relativement  difficile, en raison de l'existence  des 
fonds  rocheux.  Le  nombre  de  bateaux  recherchant les crevettes  profondes  notamment  Parapenaeus 
longirostris est  alors  réduit. Ces chalutiers benthiques,  opèrent à des  profondeurs,  généralement, 
supérieures à 200  m. 

Les  captures  de Parapenaeus longirostris n'ont lieu que  le jour ; deux à quatre traits étant,  en 
général,  effectués durant la même journée. Le trait a  une  durée  de 2 à 3 heures. 

Dans la région nord-est, la pêche de Parapenaeus  /ungirostris  a  enregistré un développement 
considérable ces dernières  années. En effet, le nombre de chalutiers  qui  travaillent le long de cette 
côte ne cesse  d'augmenter, d'une année à l'autre. II est  passé de 10 en 1985 à 70 en 1995. Les 
unités  ont  des  caractéristiques  différentes. La puissance  motrice  varie de 190 à 1 Ch.  Ainsi,  69% 
des unités ont  une puissance inférieure à 500 Ch, 24% possèdent  une puissance comprise  entre 
500 et 1 O00 Ch et 7% uniquement  ont  une  puissance  supérieure à 1 O00 Ch (Fig. 2). La taille des 
bateaux  est de  15,8 à 38,5  m. 
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g. 2. Répartition  des  chalutiers  benthiques  en  fonction  de la puissance  motrice. 
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Quatre grands ports existent au niveau de la zone  de  capture  de la chevrette  (région nord-est). 
s'agit  des ports de Tabarka,  de  Bizerte,  de La Goulette et de Kélibia qui  constituent les principaux 
lieux de  débarquement des chalutiers benthiques. Ces derniers se répartissent en quatre  groupes : 
(i)  des  bateaux qui ne pêchent  pas les crevettes profondes  (environ 50) et qui effectuent  des sorties 
d'une durée d'environ 2 jours ; (i¡) des  bateaux qui pêchent les poissons  et  occasionnellement les 
crevettes profondes (environ 70 chalutiers) et dont la durée  de sortie en  mer est généralement  de à 
4 jours ; (iii) des petits bateaux  qui  pêchent les crevettes  profondes (environ 6) et qui  effectuent  des 
sorties en mer  d'une  durée  de  3 à 5 jours ; et (¡v) des  grands  bateaux qui ont pour espèces  cibles les 
crevettes profondes (4 grands  chalutiers).  L'activité de ces bateaux  est limitée à l'exploitation des 
fonds à Parapenaem longirostris.  Leur  durée de sortie est  longue  (environ 25 jours en  mer). 

existe  deux sociétés effectuant la pêche, le conditionnement  et l'exportation des crevettes 
profondes. Ce sont la Serimex  et la société de pêche "la Galite".  Chaque  société  possède  deux 
grands  bateaux  équipés d'unité de congélation  adéquate et donc capables d'effectuer  des pêches de 
longue  durée. 

Les  deux chalutiers appartenant à la société Serimex (Bahri Omar et Kérim)  débarquent les 
captures  de  poissons frais (soles,  merlus,  rougets, etc.) au port le plus  proche de la zone  nord-est. 
Les bateaux de la société de pêche "la Galite"  (Galite et Galite effectuent le traitement à bord 
aussi bien des crevettes  profondes  que  des  poissons. Les crevettes  profondes  sont  séparées  par 
espèce  et  triées, selon leur tailles, en 4  catégories en vue  de  leur  commercialisation. 

Pour le reste des  bateaux,  pêchant les crevettes profondes, les productions ne sont  pas  détaillées 
en  catégories  de taille. Les crevettes sont classées uniquement  par  espèce. 

Résultats  préliminaires  sur Parapenaeus longirosfris 

L'échantillonnage régulier,  effectué  durant  environ un cycle (11 mois),  auprès  des  bateaux de 
pêche commerciale et  des  bateaux  de  I'école  de  pêche, nous a  permis  de  constater  que la crevette 
Parapenaeus est l'espèce la plus abondante dans les captures après le merlu Merluccius 
merluccius. La longueur du céphalothorax  (CT)  des crevettes capturées  varie  de 12 à 42 mm. La 
taille maximale  des individus est de 186 mm (42 mm Cl) .  Les mâles  sont plus petits que les femelles. 
Leur taille ne dépasse  pas  160 mm (35 mm Cl).  La taille des individus varie  avec la profondeur  et 
donc  avec le lieu de  pêche.  Ainsi, plus la profondeur de la zone de pêche  est  importante, plus la taille 
des individus capturés est  grande.  L'augmentation  de la taille moyenne  avec la profondeur  a  été 
également vérifiée par plusieurs auteurs  (Burukovsky, 1981 ; Froglia, 1982 ; Ribeiro-Cascalho  et 
Arrobas, 1987 ; Ardizzone et al., 1990). Les individus les plus jeunes sont  pêchés  aux  profondeurs 
les plus faibles.  Leur  nombre  diminue  de plus en plus dans les captures au fur  et à mesure  que la 
profondeur  des  zones prospectées augmente. disparaissent  totalement  des prises aux 
profondeurs les plus importantes.  Dans les captures  réalisées  dans les grandes  profondeurs, les 
femelles sont plus abondantes  que les mâles.  De ce fait, le sex-ratio des crevettes varie avec la 
bathymétrie (Fig.  3). Cette différence  de  fréquence  des  deux sexes peut être expliquée par la 
différence  de croissance entre les individus  mâles et femelles (Andaloro et  Vacchi,  1992).  Les 
femelles échantillonnées possèdent des gonades àtous les stades  de maturitb (depuis les immatures 
jusqu'aux matures).  Comme  pour la taille, le pourcentage des  crevettes  matures  augmente  avec la 
profondeur. 

Production  de la crevette Parapenaeus longirosfris 

La production annuelle  moyenne  de la crevette  profonde,  Parapenaeus  longirostris,  calculée à 
partir  des  données  collectées,  auprès du DGPA et des divers DRP, durant la période de cinq années, 
s'étendant  de 1990 å 1994,  est  de 215 tonnes.  Cette production représente 10% du total des 
captures débarquées  dans les quatre ports considérés  (Tabarka,  Bizerte, la Goulette et  Kélibia). l 

l 

L'examen  de  I'évolution  annuelle  des captures montre,  durant cette même  période,  une 
augmentation progressive de la production en  chevrette, à l'exception  de  l'année  1993 où on releve 
une diminution de cette production due å une baisse du rendement en crevettes  profondes  (Fig.  4). 
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Fig. 4. Variations  annuelles  des  captures  des  poissons et des  chevrettes,  des  rendements, de 
l'effort de pêche et  de la durée  moyenne  des  sorties  dans  l'ensemble  de la zone 
prospectée  (nord-est), jm : nombre de jours en mer. 
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Les rendements les plus importants en chevrettes sont enregistrés aux  mois  d'avril  et  de mai 
(Fig. 5). Le rendement  de la production halieutique totale est,  cependant,  élevé  durant les mois  de 
janvier et de  février. A partir du mois  de juillet et jusqu'au mois  de  janvier, le rendement  mensuel en 
chevrettes devient  inférieur au rendement  moyen  (45 kg/jm). Le  pourcentage des captures  de la 
première moitié de  l'année  est plus élevé  que celui de la seconde. 

600 

500 

400 

1 00 

90 

80 

70 

60 $ 
5 

50 

40 

20 

10 

< 

l I  I I l I l l l l o l  l 1 I  I I I 1 I 

AVR OCT NOV 

--A-- rendt  chev kg/jm -X- rendt pois kg/jm ..-_._.-_ rendt moy chev 
rendt moy pois +% cumulé des captures 

Evolution des  rendements  mensuels en chevrettes et en poissons ainsi que  des 
pourcentages  cumulés  des  captures en chevrettes dans la région nord-est de la Tunisie, 
jm : nombre de jours en mer. 

La production annuelle  moyenne (1990-1994) au port de Bizerte  représente  51%  de la production 
totale des  quatre ports de la zone Nord (Fig. 6). Ce pourcentage élevé  peut  être  expliqué  par le grand 
nombre de chalutiers exploitant la chevrette dans cette zone. Ces bateaux  débarquent leurs captures 
au port de Bizerte,  relativement peu éloigné du lieu de pêche de la chevrette  et aussi des  grands 
marchés  commercialisant cette espèce.  Notons  que la société  de pêche "la Galite" intervient  pour 
une grande part dans les productions importantes  de ce secteur. 

25% des  captures  en  chevrettes sont débarquées au port de  Tabarka.  Cette production annuelle 
moyenne, plus élevé  que  celle du port de Kélibia (9%)  et du port de la Goulette  (15%)  s'explique  par 
la proximité de la région de Tabarka des  zones de capture de la chevrette. Les chevrettes pêchées à 
Tabarka,  relativement  éloignée de la ville  de  Tunis, sont essentiellement  consommées  par les hôtels 
de cette ville. 

Les  chalutiers,  débarquants à la Goulette,  pêchent  surtout  dans le golfe  de Tunis et ne 
slintéressent  pas à la pêche  aux  grandes  profondeurs. 

Le port de Kélibia constitue  principalement le lieu de  débarquement  des chalutiers pélagiques  qui 
pêchent les poissons  bleus. Les chevrettes  débarquées dans ce port proviennent  des  apports  des 
grands  chalutiers de la société  Sérimex dont le siège est situé à Kélibia. 
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9% 

51 % 

Fig. 6. Pourcentages  des  captures de la crevette,  Parapenaeus  longirostris, par port de  pêche 
(moyenne 1990-1 994). 

Port de Tabarka 

Les  quantités  moyennes  de  chevrettes,  débarquées au port de Tabarka  durant la période 
1990-1994,  représentent  23%  de la production  halieutique de ce  port  (Fig. 7). L'examen  de  I'évolution 
de la production annuelle de cette espèce montre une  augmentation  progressive  des  captures  avec 
un maximum  durant  l'année  1992. 
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Fig. 7. Variations  annuelles  des  captures  des  poissons et des chevrettes] des  rendements,  de 
l'effort de  pêche  et de la durée  moyenne  des sorties au port de  Tabarka. 

Cette  importante  production,  en 1992, ne  correspond  pas à une  augmentation  de la durée 
moyenne  des sotties puisque celle-ci a  légèrement  baissé. Ce pic de production  de la chevrette, 
durant cette même  période,  est associé B une production élevée en poissons. 
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Les  rendements  les plus importants  en  chevrettes  sont  enregistrés  durant  les  mois  allant  de 
février à mai (Fig. 8). A partir  du  mois  de  juin et jusqu'au  mois de janvier, le rendement  en  poissons 
devient  inférieur au rendement  moyen (60 kg/jm). Le rendement  des  poissons,  élevé au mois  d'août, 
ne  coïncide pas avec  les  captures  importantes  de  chevrettes.  En effet, au  deuxième  semestre, le 
rendement  mensuel  en  chevrettes  commence à baisser à partir  du  mois  de  juillet. Le rendement  en 
chevrettes  du  premier  semestre  est  donc  meilleur (63% des  captures). 
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Fig. 8. Evolution  des  rendements  mensuels  en  chevrettes  et  en  poissons  ainsi  que  des 
pourcentages  cumulés  des  captures  en  chevrettes  au  port  de  Tabarka. 

Port de Bizerte 

La  production  annuelle  en  chevrette  augmente  progressivement  durant la même  série  d'années 
(1990-1994)  (Fig.  9).  De la même  manière, la production  halieutique  totale  augmente  régulièrement 
d'une  année à l'autre, à l'exception  de  l'année 1994 au  cours de laquelle  les  captures  ont  nettement 
baissé.  Cette  diminution  coïncide  avec  une  baisse  de  l'effort  de  pgche,  durant  cette  même  année,  Le 
rendement en chevrettes  augmente  progressivement,  en  revanche, le rendement  en  poissons  montre 
une  baisse  annuelle  continue. 

Le  rendement  en  chevrettes  est  supérieur au rendement  moyen,  durant  les  mois  de  février,  d'avril, 
de mai et  de juin (Fig.  10).  Pour le reste  de  l'année, le rendement  mensuel  est inférieur ou égal  au 
rendement  moyen  (69  kg/jm). Le rendement  maximal  en  poissons,  enregistré  au  mois  de  janvier,  ne 
correspond pas à des  captures  importantes  en  chevrettes. Le rendement  en  chevrettes  durant le 
premier  semestre,  est  légèrement supérieurà celui,  du  second  semestre. 

Port de la Goulette 

. La  quantite  moyenne  (1990-1994)  de  chevrettes,  débarquée au port  de la Goulette, ne représente 
que 6% de la production  halieutique  totale  de  ce  port  (Fig.  11). Celle-ci a  nettement  baissé  en  1992. 
La diminution de la production  totale  est  associée à une  baisse  de la durée  moyenne  des  sorties  en 
mer.  En  revanche,  elle  correspond à une  hausse  des  captures  en  chevrettes  et à un  accroissement 
du rendement  de la peche  de  cette  espèce. 
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Fig. 9. Variations  annuelles  des  captures  des  poissons et des chevrettes,  des  rendements, de 
l'effort de pêche et  de la durée  moyenne  des  sorties au port de  Bizerte. 
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Fig. 10. Evolution des  rendements  mensuels en chevrettes  et en poissons  ainsi  que  des 
pourcentages  cumulés  des  captures en chevrettes au port de  Bizerte. 
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Fig. 11. Variations  annuelles des captures  des  poissons et des  crevettes,  des  rendements, de 
l'effort de pêche et  de la durée  moyenne  des sorties au port de la Goulette. 

Le rendement  mensuel  moyen  en  chevrettes ne représente que 8% du rendement  mensuel 
moyen  de la production halieutique totale.  Les  rendements les plus importants  en  chevrettes  sont 
obtenus  en  avril, mai et  décembre.  Le  pourcentage  des  captures en chevrettes est  plus  élevé au 
premier semestre  (62%) qu'au second semestre (Fig. 12). 

Port de Kélibia 

Les quantités de chevrettes,  ramenées par les chalutiers au port de  Kélibia,  sont  relativement 
moins importantes  que  celles  débarquées  aux  trois  autres ports (Tabarka,  Bizerte  et La Goulette).  Ce 
port, situé à l'Est, se trouve,  en  réalité,  assez loin de la zone  de pêche de la chevrette (canal de la 
Galite).  Cependant, il correspond au lieu de  débarquement  des  deux  grands  chalutiers  de la société , 
Serimex. Les quantités de crevettes profondes débarquées au port de Kélibia correspondent  donc 
essentiellement  aux  captures  de ces deux  chalutiers. 

Le rendement  moyen (16 kg/jm) de Parapemeus longirostris représente  une part faible du 
rendement  moyen  de la production halieutique  totale.  Les  maximums et les minimums  des 
rendements mensuels de la production halieutique ne coïncident pas avec  ceux  des  rendements  de 
la chevrette.  Le  maximum  des  captures  en  chevrettes est obtenu pendant le premier semestre 
(Figs 13 et 14). 

Conclusions 

Dans le cadre  d'une  recherche  sur la biologie,  I'écologie  et la pêche des crevettes profondes  dans 
les eaux  tunisiennes, nous avons  entrepris,  dans un premier  temps, la collecte  des  données  relatives 
aux captures et à l'effort de pêche de la chevrette,  Parapenaeus longirostris, auprès  des  différentes 
sources (DGPA, divers  DRP et professionnels). Nous avons  exposé,  dans ce travail, les résultats 
préliminaires de cette collecte afin de  donner une idée générale  sur l'exploitation de la chevrette en 
Tunisie. 
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Fig. 12. Evolution  des  rendements  mensuels  en  chevrettes  et  en  poissons ainsi que  des 
pourcentages  cumulés  des  captures  en  chevrettes  au de la Goulette. 
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Fig. 14. Evolution  des  rendements  mensuels en chevrettes et  en poissorls ainsi que  des 
pourcentages  cumulés des captures  en  chevrettes au port de  Kélibia. 

Ces résultats qui constituent la première étape de nos  investigations  sur la chevrette s'inscrivent, 
en outre, dans le cadre de  I'élaboration  d'une  base de données,  indispensable à l'étude de la 
dynamique des populations qui  demeure  l'objectif principal de nos  futurs  recherches. En effet, la 
création d'une base de  données  est  nécessaire à l'application des  modèles  d'évaluation et  de gestion 
du stock  de Parapenaeus longirostris,  qui  demeure jusqu'à présent  inconnu  en  Tunisie. 

Cependant, pour certains  modèles,  comme les modèles  analytiques,  ces  donnees  relatives à la 
pêche,  doivent  être  complétées  par  celles  relatives à la croissance de l'espèce (paramètres de von 
Bertalanffy,  paramètres de la relation taille-poids) et à sa reproduction  (période de  ponte, taille et  âge 
de la première maturité sexuelle). 

Comparée  aux  autres  investigations,  effectuées  sur la chevrette en Tunisie (Heldt, 1930 ; 1938  et 
1954 ; Heldt et  Heldt,  1954), notre démarche  semble  pionnière. En effet, les travaux  antérieurs n'ont 
intéressé que la systématique et la reproduction de cette espèce. 

II convient,  toutefois,  de  souligner  que  par  rapport  aux  recherches  antérieures, notre étude  s'inscrit 
dans un nouveau  contexte, celui de  l'intensification  de la pêche de la chevrette  qui  constitue, à 
présent, une  espèce  recherchée,  destinée  essentiellement à l'exportation. 
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